
Projet éolien à Belfonds et Montmerrei : 
des mâts de mesure installés à l'automne 
La société EnergieKontor, qui évalue la possibilité d'implanter jusqu'à sept 
éoliennes à Belfonds et Montmerrei, installera bientôt des mâts de mesure 
pour préciser le projet. 

 
Deux mâts de mesure comme celui-ci vont être installés à Belfonds et Montmerrei pour 
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D’ici quatre ou cinq ans, jusqu’à sept éoliennes pourraient être installées sur les communes 
de Belfonds et Montmerrei, près de Sées (Orne). 

Le projet étudié depuis 2018 va connaître une nouvelle étape avec l’implantation de mâts de 
mesure de 100 m, prévue « à l’automne 2023 », selon Marlon Hamon, directeur du marché 
de l’éolien chez EnergieKontor, l’entreprise qui cherche à développer ce parc éolien. Ils y 
resteront pour une durée d’un an à un an et demi. 

Pour les éoliennes, « des sujets plus sensibles ici 
qu’ailleurs » 

Un projet qui, à l’image de la réunion d’information du 14 mars dernier durant laquelle le ton 
était monté, fait face à une vive opposition de la part d’associations anti-éoliennes, 
d’habitants et de professionnels. « Concurrence » avec la cathédrale de Sées, potentielle 



décote immobilière, impact sur les animaux d’élevage et notamment les chevaux… Les 
arguments et interrogations des « antis » locaux sont nombreux. 

Pour y répondre, la société d’origine allemande a fait appel à l’agence française Tact, 
chargée de dialoguer et de « faire de la pédagogie » auprès des habitants, car « l’éolien 
souffre encore de beaucoup de préjugés ». 

EnergieKontor, conscient que ce territoire « a des sujets plus sensibles que d’autres », n’est 
pas non plus parvenu à convaincre les élus des deux communes directement concernées, 
mais aussi ceux de Mortrée, invités à donner leur avis, uniquement consultatif. Les trois 
conseils municipaux se sont prononcés contre l’implantation de turbines sur le territoire, 
dont le potentiel maximal est estimé à trois éoliennes à Belfonds et quatre à Montmerrei, soit 
sept mâts d’une hauteur maximale de 200 m en haut des pales. 

« S’assurer de la compatibilité du site » 

Pour évaluer plus précisément le potentiel du secteur, répertorié en Zone de développement 
éolien (ZDE) et cartographié par l’État sur le portail développé par l’IGN et le Cerema 
concernant le potentiel de développement des énergies renouvelables, EnergieKontor 
prévoit d’installer un mât de mesure sur chaque zone identifiée, située au sud de la RD958, 
respectivement près des lieux-dits Vieux-Bourg, à Montmerrei, et Le Haut-Condé, à 
Belfonds. 

Toujours selon EnergieKontor, « le potentiel en vent de la communauté de communes des 
Sources de l’Orne constitue un atout pour le développement de l’énergie éolienne. » 

Vidéos : en ce moment sur Actu 

Reste à « respecter le cadre légal ». Au-delà des captages de vent et de bruit qui 
permettront de connaître « la faisabilité » du projet, c’est l’autre pendant des futurs mâts de 
mesure. 

Ils permettront d’avoir une première idée de l’impact des éoliennes sur l’environnement, 
notamment sur la présence de chauves-souris. Les études, réalisées par des bureaux 
d’études indépendants, permettront de s’assurer de la compatibilité du site avec le projet. 
Pierre Blias, de l’agence Tact 

Nombreuses études 

Biodiversité, paysage, acoustique… Avant de valider le projet, plusieurs études sont 
nécessaires pour approfondir la connaissance de la zone d’implantation potentielle (ZIP). « 
Ces études seront rendues publiques et intégrées au dossier de l’enquête publique. » 

L’avenir du projet dépendra de l’ensemble de ces études. « Par exemple, un naturaliste 
pourrait identifier une espèce protégée de chauve-souris sensible. Un paysagiste pourrait 
aussi identifier un site classé. » Le projet n’en est donc qu’aux « prémices », répètent les 
responsables de la société. 

Un dialogue « frustrant » 

En attendant, l’entreprise va poursuivre le « dialogue » engagé depuis quelques mois.  



En juin, un porte-à-porte a été réalisé pour rencontrer les habitants des deux communes, 
mais aussi des hameaux concernés de Mortrée, et une « équipe projet » a rencontré certains 
exploitants agricoles voisins pour « répondre à leurs questionnements » sur l’impact des 
éoliennes sur le comportement ou la santé des chevaux. 

Enfin, une « première lettre d’information » a été distribuée aux habitants des trois 
communes ainsi qu’une invitation à une conférence en ligne pour s’informer sur l’avancée et 
les étapes à venir du projet. Celle-ci a eu lieu le 28 juin dernier, mais l’agence Tact n’a 
enregistré… qu’une seule connexion. 

Une première « frustrante », reconnaît Pierre Blias qui assure que, malgré tout, l’expérience 
« sera renouvelée ». 

Un site internet permet de suivre l’actualité du projet tout au long de son développement : 
www.ekf-orne.fr 

#Eoliennes 

 


